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encore des »a

et le mouVement de sa croissance est encourageant.
: - L

10. Les changements tochnologiqucs qui s'operent ft.s le domaxne du transport
iti.e 1»P"Lnt aux rcultioles faces des ports mondiaux a changer rapxdement

etlts Ports africains ne feront pas exception. L'introduction!« ^ili.ation
"es ca gaison, tels quo les conteneurs, Xes roro, ta.'*«**«£££?•""$
des anrnches de constructions speciales aes installations portuaires. S
cause des'exigences de la mnutention dues a 1 • introduction de nouveaux systems

ports tfejrraient etre . con9us pour une manipulation ^conotnique et ritata
cargnisons dans- les ports. D'une maniere generale, a cause d. la puta
de T'espace requise par 1 ■ Industrie portuaire) que ce soit pour la "ent1On
dc8 navires ou pour le stockage des cargaisons, P>ttM to construction de
n vlx ports et/ou d'extensicn des anciens en dehors ,es ^*™^
.''•.t largement etendue. Ces concepts de developpements M'rtuaircs
necessitaient un inveStissen,ent de grande envergure que les autorxtes pcrtuaxres

et/ou les gouvernements centraux seuls ne pourraient effectuer.

U Afin de gdn^rer des ressources de financement de nouvelles installations
' 1 ,«. ^,w™»,*« »t leur entretien, et egalenjent *"

installations de stockage n^cessaires, lea ports devraient gagner d
Pour permettre aux ports africains de s'y pr^arer, il convxent..
les nouveaux changements qui s'operent dans le domain* du transport ^r,time
mondial. La question qu'il faut se poser clone, est de savoir comment xls
devraient s' organiser Pour satisfaire aux demandes futures en mature <e

transport maritime.

12. Une ries approches qui Pourrait etre ccnsicMr^e a ce niveau, en tenant
compte de 1' importance du role jou^ par les ports africains non seulement
dans les economies nationals mais aussi dans I'assistance aux pays enclaves
serait, rVaxer leurs activity operationnelles et organisationnelles vers

la commercialisation afin d'am^liorer l'efficaci^ de leurs ports- Un tel
pas Pourrait encourager les ports africains a devenir des centres de services

plutot que de simples voies d'acces.

13 Cependant, a cause des reverses contraintes, de la situation economique

des pays particuliers et enfin rle la politique Economique de chaque pays ,

1'approche pourrait etre differente, «t il revient a 1'autonte portuaire

particuliere de choisir son propre chemin. L'intention de la C» est done
d'initier a tout prix une discussion de cette approche des activites portuaires.

14. La CEA considere egalement qu'il est nScessaire d'approfondir les
rechcrches dans ce domain*. C'est pour cela que l'on propose est d'effectuer
une ^tude sous le titre i "Les ports africains" * "la propri^te* etatique
face a la commercialisation", si cette Junior l'approuve. La CEA pourrait

mener cette e'tude.
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15. Leg .:conclusions de cotte <5tude s?r?.ient. r) wut^es aux reunions ;7u Conseil

de 1'-^Association de 1'administration portuaire,. pour etre pre"sente"es ensuite

a liv reunion intergouvrnementale des experts portuaires africains suivants.

III. Conclusion

16. La question de commercialisation portuaire en Afrique n'a pas 6t& e'tuciie'e

a fonr?-..,,. . .■ .

17.. L1 attention c'e la Commiinaut^ portuaire africaine a plusieurs fois e"te"

attir<5e sur la n^cessit^ de re'organisrr et de restructurer les administrations

portuaires afin de satisfaire plus efficacenent aux demanr^es de la tcchnclogie

mofierne en matiere de transport maritime* ^ :

18. La commercialisation des activit^s portuaires pourrait etre une des voies

possibles rle realisation de cet objectif. Cependant, avant c5e fcrmuler toutes

conclusions et recommandations, la situation devrait ^tre ^tudi^e en profondeur

et tputes les consequences positives et negatives possibles de cette npproche

definies.

19. II semble que les conclusions montrent les possibilite*s d'un compromis

permettant aux gouvernements africains de combiner l'int^r^t global des

Economies avec ceux des ports. '

20. Vqila pourquoi il est propose d'analyser la question en profondeur et

de porter un jugement commun qui pourrait etre le noyau de toute recherche

comple'mentaire. :


